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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 04/02/2016           4197,44
DOW JONES 04/02/2016         16336,66

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,1206                 1USD = 585,362 1 USD 621,375                                                        
1,5366                 1CAD = 426,889 1 CAD                449,995       

131,4900                 1JPY  = 4,989 100 JPY 518,769
0,7660                 1GBP = 856,397 1 GBP 892,389
1,1169                 1CHF = 587,301 100 CHF 61522,05
17,7670                 1ZAR = 36,920 100 ZAR 3839,23
10,9010                 1MAD =                           60,174 1MAD                    63,57
7,3691                  1CNY = 89,015 1CNY 91,68
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
04 Février 2016: 34,54

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 04/02/2016

Pour le directeur de la filiale
française du groupe belge Eu-
ropena Roro Lines (ERL) qui a
affrété le navire, le charge-
ment de 3 600 tonnes était
composé de quatre essences
de bois de sciage différentes :
Okan, Azobé, Movingui, Tali,
destinés à des industriels eu-
ropéens. Une information
confirmée par la préfecture
de police du Havre (France).

LA polémique sur la naturede la cargaison du navire« Modern Express » serait‐elle dé"initivement enterrée? Oui! si l’on en croit les der‐nières af"irmations du direc‐teur de la "iliale française dugroupe belge Europena RoroLines (ERL), spécialisée dansle transport logistique, et quivient corroborer les déclara‐tions de la direction généraledes Douanes et Droits indi‐

� Karim Chami : « Le Modern Express transportait du bois scié et non des grumes »�
Transport maritime

Maxime Serge MIHINDOU
Libreville/ Gabon

LE nouveau Président‐di‐recteur général (P‐DG) deShell Gabon, Osa Igiehon, adébuté sa tournée mara‐thon de prise de contactavec les autorités, ainsiqu'avec les acteurs clés del’industrie du pétrole et dugaz. Ainsi, il a pu rencon‐trer, la semaine dernière,le Premier ministre, chefdu gouvernement, DanielOna Ondo, le ministre duPétrole et des Hydrocar‐bures, Etienne DieudonnéNgoubou, ceux du Déve‐loppement durable, del’Economie, de la Promo‐tion des investissementset de la Prospective, RégisImmongault, du Travail etde l’Emploi, Simon Ntou‐toume Emane.Osa Igiehon a tenu à réaf‐"irmer la volonté de ShellGabon de maintenir avecle gouvernement et l’ad‐ministration publique, desrelations basées sur lacoopération, la con"ianceet le respect.Ainsi, en droite ligne desefforts consentis sous laprécédente direction, OsaIgiehon a renouvelé au

Premières prises de contact pour le nouveau P-DG de Shell Gabon
Industrie pétrolière

MSM
Libreville/ Gabon

gouvernement son engage‐ment, notamment dans laréalisation des projets dedéveloppement socio‐éco‐nomique du Gabon. En marge de ces visites, leP‐DG de Shell Gabon a saisil’occasion du cocktail d’aurevoir en l’honneur deGodson Njoku, son prédé‐cesseur, organisé à l’hôtelNomad à Libreville le 27janvier, pour exposer lespriorités de Shell Gabonpour les années à venir.« Nous devons maintenir
une activité durable et ren-
table de Shell Gabon dans la
situation actuelle de l’in-
dustrie du pétrole, avec le
coût bas du baril, et renfor-

cer nos excellentes relations
avec les partenaires clés de
Shell Gabon, notamment le
gouvernement, les autorités
locales, les communautés,
associations, organisations
non-gouvernementales,
fournisseurs, etc. En!in,
nous devons continuer à
travailler pour le dévelop-
pement des talents gabo-
nais en termes de
compétences et d’opportu-
nités de carrières », a indi‐qué le nouveau patron deShell Gabon.Ce dernier n’a pas manquéde saluer les performancesde son prédécesseur God‐son Njoku qui, après deuxans et demi passés à la tête

de cette compagnie, a éténommé vice‐Présidentexécutif du groupe Shell encharge de l’excellence de laproduction, au siège socialdu groupe Shell, à la Hayeau Pays‐Bas.
ESPOIR* Durant son dis‐cours d’adieu, GodsonNjoku a tenu à rappeler lesdif"icultés rencontrées ac‐tuellement dans l’industriedu pétrole et les conditionsd’une sortie rapide de cettecrise :« Je suis conscient de la si-
tuation dans laquelle se
trouve notre industrie, et
des moments dif!iciles que
traversent nos entreprises.

Il va falloir que Shell Gabon,
l’Etat et tous les partenaires
du secteur travaillent de
concert, et effectuent les re-
structurations et adapta-
tions de nos entreprises à
temps. Je suis con!iant que
le Gabon et notre industrie
sortiront gagnants et mieux
armés pour relever les dé!is
à venir. Mes différentes in-
teractions avec l’Etat, l’in-
dustrie, les partenaires
sociaux et l’ensemble du
personnel de Shell Gabon,
m’encouragent à croire que
nous pouvons réussir ce
pari, et permettre le déve-
loppement d’une industrie
pétrolière !lorissante au
Gabon, qui contribue positi-

vement au développement
social et économique du
pays   », a‐t‐il indiqué. Enprésence, notamment, deDésire Guédon, ministredu Logement et de l’Urba‐nisme, de certains mem‐bres du conseild’administration de ShellGabon (André DieudonnéBerre et Charles Tchen),ainsi que des principauxacteurs de l’industrie dupétrole et du gaz au Gabon: Jacqueline Bignoumba,présidente de l'Union pé‐trolière gabonaise(UPEGA), et le directeurgénéral de Total Gabon,Henri Max Ndong Nzue,pour ne citer que ceux‐là.

Le nouveau P-dg de Shell Gabon, Osa Igiehon, a réitéré au
Premier ministre Daniel Ona Ondo (à droite), l'engagement
du groupe dans les projets de développement au Gabon.
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Photo de famille à l'issue du Coktail.
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rects du Gabon et la préfec‐ture de police du Havre enFrance.Selon Karim Chami, le navireaffrété par ERL transportait,bel et bien, 3600 tonnes defardeaux de planches manu‐facturées du Gabon…et nondes grumes ou billes de bois,comme le rapportait lapresse française. Des af"ir‐

mations qui avaient suscitéune réaction ferme du minis‐tre de l’Economie, Régis Im‐mongault, menaçant delourdes sanctions tous les ac‐teurs impliqués dans cette «affaire », notamment la di‐rection générale desDouanes et Nécotrans, opé‐rateur portuaire spécialisédans la manutention et la lo‐

gistique.« Le chargement de 3600
tonnes est composé de quatre
essences de bois de sciage dif-
férentes : Okan, Azobé, Movin-
gui, Tali. La marchandise est
destinée à des industriels eu-
ropéens. Techniquement, ce
type de navire n’est pas du
tout adapté au transport de
bois en grumes », a indiqué

Karim Chami, dans un com‐muniqué de presse.Depuis maintenant 2009,précise‐t‐il, le groupe ERL quipossède trois agences enFrance, au Togo et au Bénin,transporte de manière régu‐lière ce type de marchan‐dises à destination del’Europe, au départ du Havre.Le bateau est chargé de véhi‐

cules et au retour de bois desciage. Le cargo immatriculé au Pa‐nama, en dérive dans l’Atlan‐tique depuis le 26 janvier, a"inalement été remorquémercredi dernier jusqu’auport de Bilbao, dans le nordde l’Espagne, où le débarque‐ment de sa cargaison auraitdébuté.

Sauvé in extre-
mis, le navire

transportait du
bois débité, a

confirmé la pré-
fecture de po-
lice du Havre

en France.
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Le directeur général des Douanes, Paul Njoubi Os-
samy, a donné la bonne version des faits.
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